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CHEMIN DE CROIX 
 

Nous allons parcourir avec Jésus le chemin qui l'a conduit à la mort sur la croix. Saint 

Paul écrit, dans les Philippiens : "Lui qui est Dieu, Il s'est fait serviteur, Il est devenu 

comme les hommes. Et tous voyaient que c'était bien un homme. Il a obéi jusqu'à la 

mort et il est mort sur une croix."  

Isaïe l'avait annoncé : "C'est de notre souffrance qu'il s'était chargé ". C'est par ses 

blessures que nous sommes guéris. Nous faisons lentement le signe de la croix :  

Au nom du Père, et du Fils, et du Saint Esprit. 
 

Première station : Jésus est condamné à mort 
De l'Evangile de Jean  

Pilate amena Jésus au dehors ; C’était un vendredi, la veille de Pâque, vers midi. 

Pilate dit aux juifs : « Voici votre roi ! » Mais ils se mirent à crier : « A mort ! A 

mort ! Crucifie-le ! » Pilate reprit : « vais-je crucifier votre roi ? ». Les chefs de 

prêtres répondirent : « Nous n’avons pas d’autre roi que l’empereur. »  
 

Méditation :  

Jésus a tout donné, tout offert. Il avait parlé d’amour, guéri les malades et des cœurs 

innombrables. Les petits, les pauvres, les chômeurs, les SDF, les étrangers, les sans-

papiers, les malades…c’était sa priorité. Il est avec les familles de tous ceux qui ont 

perdu un être cher. Il est avec tous ceux qui souffrent dans les hôpitaux, les EHPAD. 

Bienheureux les pauvres, les exclus, les oubliés, les malades, les rejetés de la terre, 

parce qu’ils seront les premiers dans le royaume de Dieu. 
  

Prions :  

Père miséricordieux, dans ton immense amour nous te prions pour tous ceux qui sont 

condamnés par l’injustice des hommes, par la maladie…, accorde-leur ton aide et ta 

grâce, que la fraternité s’établisse entre tous les hommes.  
 

Chant : Peuple de l’Alliance 

Peuple de l´Alliance, ton Dieu te libère. (bis) - Porte ta croix avec Jésus !  

Va planter la paix aux carrefours du monde, aux carrefours du monde. 
 

Deuxième station : Jésus est chargé de sa croix 

De l'Evangile de Jean :  

Ils prirent Jésus et l'emmenèrent. Il portait lui-même sa croix pour sortir de la 

ville vers le lieu-dit Golgotha.  
 

Méditation :  

Nos croix sont lourdes sur nos épaules, nos croix de tous les jours, croix plantées par 

la vie dans les cœurs et les corps. Elle est longue, la route pour gravir nos calvaires 

et accepter la croix. Marchons pas à pas ; chacun a son mystère, chacun avec 

patience dans l’attente d’un avenir. Posons nos croix sur la croix de Jésus ; elles 

deviendront comme un arbre de vie.  
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Prions :  

Seigneur, puisque nul ne peut être ton disciple et avoir part à ton Royaume s’il ne 

prend pas sa croix et ne te suis pas, aide-nous à saisir comme toi nos croix à bras le 

corps et à marcher, jour après jour, dans l’espérance de trouver avec toi le repos et la 

vie.  
 

Chant : Si l’espérance t’a fait marcher.  

Si l’espérance t’a fait marcher plus loin que ta peur, (bis)  

tu auras les yeux levés, alors tu pourras tenir jusqu’au soleil de Dieu.  
 

Si la souffrance t’a fait pleurer des larmes de sang, (bis)  

tu auras les yeux lavés, alors tu pourras prier avec ton frère en croix. 
 

Troisième station : Jésus tombe sous le poids de la croix 

Du livre d’Isaïe  

« Qui aurait cru ce que nous avons entendu ? Il était méprisé, abandonné de 

tous, homme de douleur, familier de la souffrance. Pourtant c’étaient nos 

souffrances qu’il portait, nos douleurs dont il était chargé. C’est par ses 

blessures que nous sommes guéris ». 
  

Méditation :  

Jésus tu tombes d’épuisement, tu tombes sous le poids de la croix et de la cruauté 

des hommes. Tu n’es plus le maître debout qui parle avec autorité et qui fait des 

miracles. Te voilà faible, te voilà homme de douleur, gisant par terre. Tu tombes car 

l’amour se fait faiblesse.  

Qui te relèvera ? Aujourd’hui tant de personnes sombrent dans l’inquiétude des 

lendemains, dans la dépression. Tant d’hommes et de femmes se sentent écrasées 

par la désespérance, l’angoisse, la tristesse, la solitude. Qui les relèvera ?  
 

Prions :  

Père miséricordieux, ton fils as vécu pour nous l’humiliation, le rejet, la moquerie, nous 

te rendons grâce de nous avoir aimé jusqu’au bout. Quand nous tombons, donne-

nous de nous relever malgré tout, les yeux fixés sur toi dans la confiance.  
 

Chant : Ne craignez pas :  

Vous qui ployez sous le fardeau, vous qui cherchez le vrai repos,  

Ne craignez pas pour votre corps, ne craignez pas devant la mort,  

Levez les yeux vers le Seigneur, criez vers lui sans perdre cœur ! 
 

Quatrième station : Jésus rencontre sa mère 

De l'Evangile de Jean  

Près de la croix de Jésus se tenaient sa mère et la sœur de sa mère, Marie, 

femme de Cléophas, et Marie Madeleine. Jésus voyant sa mère et se tenant près 

d’elle le disciple qu’il aimait, dit à sa mère : « femme voici ton fils. » Puis il dit 

au disciple : « Voici ta mère ».  
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Méditation :   

Marie est présente dans tous les moments clés de la vie Seigneur Jésus, comme elle 

est présente dans nos vies. Elle a tout partagé pour se donner entièrement aux projets 

de son Fils. Au calvaire, c’est une mère qui regarde son enfant souffrir moralement, 

physiquement, dans l’impuissance, son cœur est transpercé par cette souffrance. 

Seigneur, tu as croisé le regard d’amour, de douceur, d’accueil et de tendresse de ta 

mère Marie qui était là, présente dans la compassion, et qui a marché encore et 

toujours à ta suite, ce regard qui t’a accompagné et qui t’a permis d’aller jusqu’au bout 

de ton don. 
  

Prions :  

Père miséricordieux, dans nos calvaires, nous n’avons d’autre pain que les larmes. 

Mais nous savons qu’avec Marie, nous avons toujours une présence maternelle qui 

nous permet de nous relever et d’espérer en un possible avenir. Seigneur, nous te 

confions toutes les mamans de la terre qui souffrent devant la souffrance ou la perte 

de leur enfant, d’un mari, un proche, et qui, malgré tout, savent redonner le sourire de 

la vie. Nous te prions pour que chaque être souffrant puisse rencontrer ce regard de 

Marie afin de trouver la consolation et la force de repartir. 
  

Chant : Chercher avec toi Marie  

Chercher avec toi dans nos vies les pas de Dieu, Vierge Marie  

Par toi, accueillir aujourd’hui le don de Dieu, Vierge Marie  

Puisque tu souffres avec nous Gethsémani, Vierge Marie  

Soutiens nos croix de l’aujourd’hui, entre tes mains voici ma vie.  
 

Cinquième station : Simon de Cyrène aide Jésus à porter sa croix 

De l'Evangile de Luc :  

Comme ils l'emmenaient, ils prirent un certain Simon de Cyrène qui revenait 

des champs et le chargèrent de la croix pour la porter derrière Jésus. 
  

Méditation :  

Le poids de la croix sur l’épaule de mon frère dépend souvent de moi. Quand je refuse 

la main tendue, quand je suis sourd aux appels des malades, quand je laisse mon 

frère dans la solitude, j’alourdis les croix autour de moi. Par la médisance, la calomnie, 

le mépris, l’indifférence, je choisis le camp des bourreaux. Il suffit d’être là, comme 

Simon de Cyrène, d’avoir un cœur humain pour soulager ceux qui ploient sous la 

croix. Ma propre croix devient moins lourde quand j’aide mon frère à porter la sienne.  
 

Prions :  

Tu as voulu, Seigneur, nous montrer, par Simon de Cyrène, que nous pouvons 

participer à ta passion, porter ta croix avec toi. Donne-nous de voir autour de nous 

ceux qui ont besoin d'être aidés, afin de porter leur croix avec eux. Prions aussi pour 

tous les soignants qui, comme Simon de Cyrène aujourd’hui, viennent en aide aux 

malades au risque de leur propre vie.  
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Chant : Si tu dénoues  

Si tu détruis ce qui opprime l’homme, si tu relèves ton frère humilié, la nuit de 
ton combat sera lumière de midi, la nuit de ton combat sera lumière de midi. 
Alors, de ton pas, pourra naître une danse, la danse qui invente la terre de 
demain, la danse qui invente la terre de Dieu. 
 

Sixième station : Véronique essuie le visage de Jésus 

Du livre des Psaumes  

Mon cœur m’a redit ta parole : ‘Cherchez ma face !’. C’est ta face Seigneur que 

je cherche : ne me cache pas ta face. N’écarte pas ton serviteur avec colère : tu 

restes mon secours. Ne me laisse pas, ne m’abandonne pas, Dieu mon salut.  
 

Méditation : 

Véronique t’a cherché au milieu de la foule. Elle t’a cherché et enfin elle t’a trouvé. 

Alors que ta douleur était à son comble, elle a voulu la soulager en essuyant ton 

visage avec un linge. Un petit geste, mais il exprimait tout son amour pour toi et toute 

sa foi en toi ; il est resté imprimé dans la mémoire de notre tradition chrétienne. 

Seigneur Jésus, c’est ton visage que nous cherchons. Véronique nous rappelle que 

tu es présent en toute personne qui avance sur le chemin du Golgotha. Seigneur, fais 

que nous te trouvions dans chacun de nos frères, pour essuyer les larmes de celui 

qui pleure, prendre soin de celui qui souffre et soutenir celui qui est faible.  
 

Prions :  

Seigneur, tu nous enseignes qu’une personne blessée et oubliée ne perd ni sa valeur 

ni sa dignité et qu’elle demeure signe de ta présence cachée dans le monde. Aide-

nous à essuyer sur son visage les traces de la pauvreté et de l’injustice, afin que ton 

image se révèle et resplendisse en elle. Prions pour tous ceux qui cherchent ton 

Visage et le trouvent dans celui des malades, des mourants, des pauvres, des 

migrants ou des enfants exposés à la violence et l’exploitation. Amen.  
 

Chant : Je cherche le visage :  

Je cherche le visage, le visage du Seigneur. 

Je cherche son image, tout au fond de vos cœurs.  
 

Vous êtes le corps du Christ, vous êtes le sang du Christ, vous êtes l’amour du 

Christ. Alors ? … Qu’avez-vous fait de lui ?  
 

Septièeme station : Jésus tombe une deuxième fois 

Du livre d’Isaïe :  

« Maltraité, le serviteur s’humilie, il n’ouvre pas la bouche : comme un agneau 

mené à l’abattoir, comme une brebis muette devant les tondeurs, il n’ouvre pas 

la bouche ».  
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Méditation :  

Tes chutes, Seigneur, sont la preuve que Dieu est devenu semblable à l’homme par 

amour. Tu as revêtu la force de la faiblesse pour nous faire comprendre que la 

faiblesse et la pauvreté sont des chemins qui nous mènent à toi. Tant de populations 

sont exilées par la guerre, tant sont menacés à cause de leur foi.  

Beaucoup d’hommes et de femmes se sentent écrasés par les charges, vivent le 

chômage partiel, craignent pour leur avenir professionnel, ou tout simplement pour le 

lendemain. Quand nous chutons, nous oublions que tu es là avec nous, à nos côtés.  
 

Prions :  

Seigneur Jésus, envoie ton Esprit pour nous consoler et nous réconforter ; change 

nos cœurs pour que, dans un monde où l’incertitude semble sans cesse gagner du 

terrain, se lèvent des témoins de ton amour pour l’espérance, la paix, la justice et la 

fraternité. Père miséricordieux, quand nous sommes couchés dans la poussière, 

désespérés et parfois même révoltés, permets que nous écoutions ton appel à nous 

relever et à rejoindre tous ceux qui s’investissent au service des autres, de la liberté 

et du respect de toute vie.  
 

Chant : Ne craignez pas   

Vous qui tombez sur le chemin, le cœur blessé par les chagrins,  

Ne craignez pas pour votre corps, ne craignez pas devant la mort,  

Levez les yeux vers le Seigneur, criez vers lui sans perdre cœur !  
 

Huitième station : Jésus parle aux femmes de Jérusalem 

De l'évangile de Luc : 

Le peuple, en grande foule, le suivait, ainsi que des femmes qui se frappaient la 

poitrine et se lamentaient sur lui. Il se retourna et leur dit : "Femmes de 

Jérusalem, ne pleurez pas sur moi, pleurez sur vous-mêmes et sur vos enfants"  
 

Méditation :  

En consolant ces femmes, Seigneur, tu veux consoler toutes les femmes de la terre, 

toutes celles qui pleurent un être cher qu’elles n’ont pas pu accompagner jusqu’au 

bout du chemin, toutes celles qui se mobilisent pour le respect des droits humains et 

de la justice.  
 

Prions :  

Père miséricordieux, tu nous as dit par ton Fils : « heureux ceux qui pleurent, ils seront 

consolés » ; Elles sont heureuses ces femmes qui sont là où il faut et quand il faut. 

Regarde celles qui pleurent, leurs larmes ont du prix à tes yeux. Regarde les femmes 

de tendresse : elles savent inventer les gestes d’amour, elles savent dire des paroles 

de Paix qui donnent confiance et espérance.  
 

Chant : Changez vos cœurs 

Changez vos cœurs, croyez à la Bonne Nouvelle. 
Changez de vie, croyez que Dieu vous aime. 
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Neuvième station : Jésus tombe pour la troisième fois 

De l’Evangile de Matthieu :  

« Venez à moi, vous tous qui peinez sous le poids du fardeau, et moi je vous 

donnerai le repos ; Prenez sur vous mon joug et mettez-vous à mon école car 

je suis doux et humble de cœur, et vous trouverez le repos de vos âmes. »  
 

Méditation :  

Encore une fois, tu es retombé, encore une fois, il faut te relever pour continuer en 

titubant jusqu’au lieu de ton exécution. « Ma vie, nul ne me la prend, mais c’est moi 

qui la donne ». Tu aurais pu échapper à ton arrestation au jardin des Oliviers, mais tu 

es allé jusqu’au bout pour nous montrer, de chutes en relèvements, à quel point tu 

nous aimes. Durer, recommencer, récidiver d’aimer, donner sa confiance, savoir 

pardonner, décider de poser un regard positif sur celui qui nous a déçu, recommencer 

à espérer contre toute espérance.  
 

Prions :  

Dieu notre Père, ton Fils est tombé encore et encore, nous te confions tous nos frères 

qui tombent, apprends-nous à découvrir que l’on ne peut tenir debout qu’avec les 

autres. Dieu notre Père, ton Fils, par amour pour nous, a pris sur lui toutes nos fautes : 

écarte nos peurs, brise nos cœurs de pierre, ouvre-nous à la présence de ton amour.  
 

Chant : Si la faiblesse :  

Si la faiblesse t'a fait tomber au bord du chemin (bis) 
Tu sauras ouvrir les bras 
Alors tu pourras danser au rythme du pardon. 

 

Dixième station : Jésus est dépouillé de ses vêtements 

De l’Évangile de Jean : 

« La tunique était sans couture, tissée d’un seul tenant depuis le haut. Les 

soldats se dirent l’un à l’autre : « Ne la déchirons pas, mais tirons au sort pour 

qui elle sera ». Pour que l’Écriture soit accomplie : « Ils se sont partagés mes 

habits et mon vêtement, ils l’ont tiré au sort ». »  
 

Méditation :  

L’avenir de notre planète devra-t-on la tirer au sort ? « La terre est essentiellement un 

héritage commun, dont les fruits doivent bénéficier à tous… Par conséquent, toute 

approche écologique doit incorporer une perspective sociale qui prenne en compte 

les droits fondamentaux des plus défavorisés. » (Laudato Si 93).  
 

Prions :  

Seigneur, fais-nous prendre conscience que nous devons, jour après jour, préserver 

ce que tu nous as confié, et en ces temps de crise, apprends-nous à partager avec 

les plus pauvres qui n’ont pas de toit et qui cherchent désespérément de quoi survivre.  
 

Chant : Ne laissons pas mourir la terre  

Ne laissons pas mourir la terre, ne laissons pas mourir le feu,  

Tendons nos mains vers la lumière pour accueillir le don de Dieu. (bis)  
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Laisserons-nous à notre table un peu d’espace à l’étranger ?  

Trouvera-t-il, quand il viendra, un peu de pain et d’amitié ?  
 

Laisserons-nous à nos paroles un peu de temps à l’étranger ?  

Trouvera-t-il, quand il viendra, un cœur pour l’écouter ? 
 

Onzième station : Jésus est cloué sur la croix 

De l’Evangile de Luc :  

Lorsqu'ils furent arrivés au lieu-dit : Le Crâne ou calvaire, on mit Jésus en croix, 

avec les deux malfaiteurs, l'un à droite, l'autre à gauche. Jésus disait : « Père, 

pardonne-leur, car ils ne savent ce qu'ils font. »  
 

Méditation :  

Tant d’êtres sont cloués sur des lits d’hôpitaux. Pensons aussi à leur famille qui vivent 

l’inquiétude, pensons aussi aux victimes des catastrophes naturelles, à ceux qui sont 

martyrisés, pensons aux personnes handicapées, aux malades, aux aînés dans les 

Ehpad qui ne reçoivent plus la visite de leurs proches, pensons aux blessés de 

l’amour, divorcés, séparés.  
 

Prions : 

Seigneur Jésus, au moment où les clous déchirent ta chair, donne-nous de te 

contempler sur la croix avec la reconnaissance pour le don de ta vie, toi qui es le 

chemin, la vérité et la vie, sois la lumière pour ceux qui marchent dans la nuit, sois 

l’espérance des humiliés et des crucifiés de ce monde. Apprends-nous à accueillir ton 

amour pour que nous soyons pleinement vivants avec Toi.  
 

Chant : O croix dressée  

Ô Croix dressée sur le monde, ô Croix de Jésus Christ ! 
Fleuve dont l’eau féconde, du cœur ouvert a jailli, 
Par toi la vie surabonde, ô Croix de Jésus Christ 
 

Douzième station : JESUS MEURT SUR LA CROIX 

De l’Evangile de Jean : 

Après quoi, sachant que dès lors tout était achevé, pour que l’Ecriture soit 

accomplie jusqu’au bout, Jésus dit « j’ai soif » ; il y avait là une cruche remplie 

de vinaigre, on fixa une éponge imbibée de ce vinaigre au bout d’une branche 

d’hysope et on l’approcha de sa bouche. Dès qu’il eut pris le vinaigre, Jésus dit 

: « tout est achevé » et il inclina la tête, il remit l’esprit.  
 

Moment de silence  
 

Méditation :  

Seigneur, tout est dit, tout est accompli, il n’est pas besoin d’autre geste ou d’autre 

parole pour comprendre ton amour pour les hommes et les femmes de ce monde. 

Elevé par le bois de la croix, tu es mort pour moi, pour mes frères et sœurs, pour le 

monde ! A mon tour, aujourd’hui et chaque jour, entre tes mains je remets mon esprit 

et ma vie.  
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Prions :  

Seigneur Jésus, tu es mort pour nos péchés et notre salut. Tu es mort pour tous les 

hommes. Désormais, nous ne pourrons plus regarder tout homme de manière 

indifférente. Chacun a une valeur immense à tes yeux, puisque tu as donné ta vie 

pour chacun d’entre nous. Donne-nous de voir en chaque personne que nous 

croisons, non pas simplement un être humain, mais un frère ou une sœur.  
 

Chant : Si la tristesse : 

Si la tristesse t’a fait douter au soir d’abandon (bis)  

Tu sauras porter ta croix,  

alors tu pourras mourir au pas de l’homme-Dieu. 
 

Treizième station : Jésus est remis à sa mère 

De l'Evangile de Jean :  

Or, près de la croix de Jésus, se tenaient sa mère et la sœur de sa mère… Mais 

un des soldats, d’un coup de lance, le frappa au côté, et aussitôt il en sortit du 

sang et de l’eau. »  
 

Méditation : 

Marie embrasse son fils mort. Elle sait que Bethléem et la Croix se rejoignent dans 

l’obéissance de la foi. La foi de Marie engendre l’Eglise. Ô Marie, nous déposons 

entre tes mains, nos frères malades, nos frères défunts. Il semble que rien ne puisse 

supprimer la maladie, le terrorisme, la violence envers les plus fragiles, l’exploitation 

des faibles, le meurtre et la haine. Devant la croix sur laquelle ton fils a étendu ses 

mains immaculées pour notre salut, O Marie intercède pour nous.  
 

Prions :  

Marie, à ton image, nous voulons être transformés par l’Esprit Saint et vivre avec 

fidélité le chemin de la croix. Marie, prie pour nous maintenant et à l’heure de notre 

mort. Marie, mère de Dieu et des hommes, donne-nous le courage de la foi, le désir 

de la pauvreté, et la force de l’amour.  
 

Chant : La Première en chemin  

La première en chemin pour suivre au Golgotha  

Le Fils de ton amour que tous ont condamné,  

Tu te tiens là, debout, au plus près de la croix,  

Pour recueillir la vie de son cœur transpercé. 
 

Marche avec nous, Marie, sur nos chemins de croix,  

Ils sont chemins vers Dieu, ils sont chemins vers Dieu.  
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Quatorzième station : Jésus est déposé au tombeau 

De l'Evangile de Jean : 

Après ces événements, Joseph d’Arimathée, qui était un disciple de Jésus mais 

qui s’en cachait par crainte des Juifs, demanda à Pilate l’autorisation d’enlever 

le corps de Jésus. Pilate acquiesça et Joseph vint enlever le corps. Nicodème 

vint aussi, lui qui, naguère était allé trouver Jésus en cours de nuit.  

Il apportait un mélange de myrrhe et d’aloès d’environ cent livres. Ils prirent 

donc le corps de Jésus et l’entourèrent de bandelettes, avec des aromates, 

suivant la manière d’ensevelir des Juifs. A l’endroit où Jésus avait été crucifié 

il y avait un jardin, et dans ce jardin un tombeau tout neuf où jamais personne 

n’avait été déposé. En raison de la Préparation des Juifs, et comme ce tombeau 

était proche, c’est là qu’ils déposèrent Jésus.  
 

Méditation :  

C’est fini. Le Christ est mort ; l’espoir est mort. Une lourde pierre ferme le tombeau. 

C’est froid, c’est la nuit. Quel gâchis ! « Pourtant nous avions cru… » disent les 

disciples accablés sur la route d’Emmaüs.  

Nous aussi, nous en sommes souvent là. Nous avions cru, nous avions espéré…Mais 

quand le doute bouscule trop la foi, quand nos prières sont sans effet, quand Dieu 

semble si loin, nous sommes tentés de croire à la victoire du tombeau.  

Une pierre lourde écrase l’espérance. Mais enfin qui peut croire que la vie reste 

enfermée dans une tombe, que la lumière de Dieu ne perce pas la nuit que la mort 

l’emporte sur l’amour ?  

Jésus est mort pour brûler au grand feu de la croix tout notre péché, tout ce qui nous 

empêche de vivre pleinement. Déjà le tombeau craque, comme un bourgeon prêt à 

éclater sous l’immense poussée de la Vie.  
 

Prière :  

Seigneur Jésus, au moment de la mise au tombeau d’un être cher, donne-nous de 

nous souvenir que tu es passé par là, en présence de ta mère, mais tu as vaincu la 

mort définitivement. Déjà, nous sommes ressuscités avec toi… Donne-nous 

d’apprendre à vivre l’absence d’un disparu dans l’espérance, confiants dans l’arrivée 

de l’Aube nouvelle que tu as inaugurée pour nous ces jours-là.  
 

Chant : Fais paraître ton jour.  

Par la croix du Fils de Dieu, signe levé qui rassemble les nations,  

Par le corps de Jésus-Christ dans nos prisons, innocent et torturé,  

Sur les terres désolées, terres d'exil, sans printemps, sans amandier.  
 

Refrain : Fais paraître ton Jour, Et le temps de ta grâce,  

     Fais paraître ton Jour : Que l'homme soit sauvé !  
 

Par la croix du Bien-Aimé, fleuve de paix où s'abreuve toute vie,  

Par le corps de Jésus-Christ, hurlant nos peurs dans la nuit des hôpitaux,  

Sur le monde que tu fis, pour qu'il soit beau, et nous parle de ton nom. (R) 
 

Unis à notre communauté, nous pouvons dire : « Notre Père… » 


